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Homélie du dimanche 20 mars 2016 -  

 

Dimanche des Rameaux 

 

Semaine Portes Ouvertes ! 

Oui, en ce WE des Rameaux, les portes de Jérusalem sont grandes ouvertes ! 

Toutes les collectivités, tous les groupes organisent annuellement leur portes 

ouvertes … Portes ouvertes à l’école, portes ouvertes en entreprise, Journée 

ferme ouverte, journées églises ouvertes, le Palais royal ouvre ses portes 

aussi chaque été, etc … Et quand une école organise ses portes ouvertes, 

comme la fancy-fair de l’école primaire de Don Bosco le WE passé, qu’est-ce 

qu’on montre ??? Le plus beau coté ou tous les problèmes qui existent ??? 

Ne profitons-nous pas de cette occasion pour montrer notre plus beau 

visage??? 

Et voilà que chaque année, l’Eglise nous offre une semaine de portes ouvertes 

sur l’essentiel de notre foi !  

Ah, c’était bien parti pour que ce soit une super fancy-fair aussi, avec un 

magnifique défilé dans les rues une fois passé la grande porte de la ville, avec 

plein de rameaux d’olivier, des branches de palmiers, des confettis, des 

chants, des danses, des couleurs, … Tout le monde applaudissaient : enfants, 

parents et grands-parents ; élèves, profs et direction ; le boulanger, le fleuriste, 

le dentiste et le juriste ; le chef d’entreprise, le chômeur, le réfugié, ou l’ancien 

détenu… Tous voulaient ouvrir grandes les portes de la royauté et du pouvoir 

à ce descendant de David qui allait enfin apporter ce que tous attendaient 

depuis si longtemps ! 

Mais ce nouveau roi, celui qui venait au nom du Seigneur et qui est entré par 

la porte de Jérusalem, assis sur un âne, proposait quelque chose de tout 

différent … Son pouvoir et sa puissance n’avaient rien à voir avec les chevaux 

et les chars de tous les autres rois entrés jusqu’alors par les mêmes portes de 

Jérusalem. Certes, ce roi pouvait paraitre ridicule sur son âne, mais il avait 

dans ses poches les clés d’un autre Royaume, d’un autre pouvoir, d’une autre 

puissance : celles de la douceur, de l’humilité, de la patience, de la tendresse, 

de la paix, de la miséricorde. 

Et voilà que cette semaine « portes ouvertes », annoncées au départ si 

joyeuses, se transforme en « mise à la porte ». Les portes se referment sur un 
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visage, non plus d’acclamé, mais de défiguré ! Voilà que le Serviteur souffrant, 

le Sauveur fragile et innocent (cf. Première lecture, Isaïe) devient l’ennemi n°,1 

traqué par les grandes puissances du monde entier. Même si lui n’avait pas 

besoin de se cacher … Etait-ce vraiment cela le plus beau visage de notre 

foi ??? 

Oui, les Portes se sont refermées. Elles ne sont plus ouvertes que sur la 

passion… Une histoire trash, de souffrance, de violence, de haine, de mort. 

D’ailleurs, ce n’est pas un hasard si nous commençons cette grande semaine 

« Portes Ouvertes » par la lecture de la Passion du Christ dès le dimanche 

des Rameaux. Mais pourquoi nous acharnons-nous à limiter si souvent la 

passion du Christ à des images glauques, de sang, de souffrance, de violence 

… Car le sens premier d’une passion n’évoque-t-il pas tout autre chose ? 

Rappelons-nous nos passions amoureuses de nos premiers amours. Comme 

nous le rappelle Le Petit Larousse, le premier sens de passion, c’est un 

« amour démesuré », un « mouvement affectif irraisonné et irrésistible envers 

quelque chose ou quelqu’un » … De quoi sommes-nous passionnés ? Il y a 

les passionnés d’horlogerie, les passionnés du Standard, les passionnés 

d’aviation, de timbres, de BD, de plein de choses… Quand on est passionné 

pour quelque chose … on y investit du temps, de l’argent, de l’énergie, 

…Quand on est passionné, ça nous prend aux tripes, on devient passionnant, 

mais on s’investit tellement que cela peut nous fait souffrir aussi.  

Cette semaine « Portes Ouvertes » où nous allons passer par différents 

sentiments, différents états, en suivant les grandes étapes de l’entrée à 

Jérusalem, de la dernière Cène, du chemin de croix, de la crucifixion, de la 

mise au tombeau et de la Résurrection, eh bien cette semaine « Portes 

Ouvertes », c’est le récit d’un homme qui est tellement passionné pour 

l’humanité, d’un homme qui aime cette humanité d’un amour tellement 

débordant qu’il ira jusqu’à lui donner sa vie. 

Et cette semaine qui s’ouvre avec les portes de la grande ville de Jérusalem et 

qui se plonge tragiquement dans le mystère de la mort de Jésus, nous conduit 

chacune et chacun, progressivement à d’autres portes : les portes du Paradis, 

du seul et véritable Royaume : « Aujourd’hui, avec moi, tu seras dans le 

Paradis » (Luc 23,43). 

Tout au long de ce récit de la Passion chez St Luc, nous percevons très bien 

cette infinie miséricorde de Jésus à l’égard de tous les visages humains qu’il 

rencontre sur son chemin, nous touchons concrètement cet amour démesuré 

de Jésus pour toute l’humanité. Il y a bien sur ce bandit qui reçoit son 

passeport direct pour le Paradis, il y a cet accueil de Judas avec tant de 

délicatesse alors qu’il vient de le trahir, Jésus prend le temps de guérir 
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l’homme dont l’oreille a été coupée par les disciples ; il y a le regard de 

tendresse que Jésus pose encore sur Pierre après avoir été renié ; il y a la 

prière pour ses bourreaux, il y a … 

Alors, comment participerons-nous aux « Portes ouvertes » de notre foi 

chrétienne cette semaine ? Quelle passion nous animera tout au long de cette 

semaine ? Entrerons-nous dans cette semaine par la même porte de l’amour 

pour Dieu et pour l’humanité ?  

 

 

 

 
Xavier Ernst 


